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Touquin – Berneray, la Champ de la Corvée
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1
1 Le site du lieu-dit  Berneray La corvée se situe à 1 000 m au sud de la commune de
Touquin  (site  antique).  Il  s’agit  d’un  établissement  rural  à  fonction  encore
indéterminée.  Il  est  implanté  sur  le  versant  est  de  la  vallée  de  l’Yerres  sur  un sol
limoneux et humide propice aux activités agricoles. Ce site couvre une superficie de
plus de 12 ha inégalement occupés.
2 Pour cette opération de sondage, nous avons fait dégager une tranchée d’axe est-ouest
et d’autres nord-sud. Seules, trois zones ont pu être fouillées jusqu’au sol géologique, la
partie A comprenant une retenue d’eau (f01), une voie bordée de fossés et plusieurs
fondations, la partie B, une structure du Ier s. av. J.‑C., et la C, une zone tardive du milieu
du IVe s.  Cette  voie  d’axe est  ouest  était  auparavant  inconnue,  aucune trace de son
existence n’a été retrouvée dans les textes et sa réalisation est de très bonne qualité. Sa
fondation repose  sur  de  gros  blocs  de  pierre  meulière  qui  permettent  une parfaite
assise du premier revêtement constitué de pierres sur 40 cm positionnées en champs
sur une épaisseur de 30 cm. Le second se compose de petits modules de pierre de même
type sur 20 cm puis d’une couche de craillons. Cette pierre calcaire a la particularité,
lors des pluies, de devenir compacte puis de durcir, rendant le revêtement uniforme.
3 Les deux fossés,  de profil  arrondi,  nous ont livré une importante faune étudiée par
M. Leblay ainsi que du mobilier de la période Claude-Néron. On peut donc penser que la
fondation de la voie est antérieure au milieu du Ier s. apr. J.‑C.
4 Sur  le  secteur B,  nous  avons  découvert  une  importante  structure  datable  du  Ier s.
av. J.‑C.  que  nous  n’avons  pu  encore  identifier.  Sur  toute  la  zone  C,  une  couche
d’occupation qui n’a livré que peu de mobilier semble dater du milieu du IVe s. apr. J.‑C.
5 Ce sondage nous pose plus de questions qu’il n’en résout et nous oblige, à l’avenir, à
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